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C’est donc par de multiples paraboles que Jésus illustre ce qu’il en est du règne 

de Dieu dont il annonce la venue et la proximité en sa personne 

même. Expliquer le « règne de Dieu » ou le « royaume de Dieu » n’est, d’emblée 

pas chose facile et c’est bien pourquoi Jésus y revient au moins 6 fois en utilisant 

une grande variété d’exemples dont nous avons ici deux approches.  

Cette manière de faire, parler en parabole, est très familière de la prédication 

de Jésus car on recense près de 46 paraboles dans les évangiles de Marc, 

Mathieu et Luc. Cela aide l’auditeur à comprendre, à partir d’images, de 

comparaisons empruntées à la vie, à la culture et à la nature, des réalités 

spirituelles difficiles à synthétiser avec les mots du langage humain. Ces récits 

fictifs décrivent cependant une vérité théologique sans cesse à accueillir et à 

approfondir. Personne n’est dispensé de réfléchir et d’accorder sa pensée à la 

vérité révélée. Mais encore faut-il admettre, contre la pensée dominante, qu’il 

y a une vérité objective, qu’il y a une vérité révélée, qu’il y a une personne, la 

seconde de la Sainte Trinité, qui incarne cette vérité. Et, en conséquence, ce 

n’est pas mon analyse, mon interprétation, mon ressenti, mon bon vouloir qui 

doit devenir une norme comme une autre, une vérité parmi d’autres… 

Jésus nous instruit notamment à travers les paraboles et son enseignement 

traverse l’histoire, les époques et les générations. Dans le texte, à la suite de 

cette proclamation publique, dans laquelle les choses sont dites, Jésus explique 

à ses disciples, en particulier, le sens des paraboles et, là aussi, nous y avons 

accès quand l’évangéliste a pris soin de l’écrire. En fait, il n’y a rien de caché : 

tout est dit à celui qui veut entendre et comprendre ; tout est révélé à celui qui 

veut bien ouvrir son cœur ; tout est là, comme un trésor offert dans lequel il s’agit 

de puiser. Les ouvrages ne manquent pas pour nous aider, nous accompagner, 

nous éclairer. Les écrits des Pères de l’Eglise, ces grands penseurs du premier 

millénaire, sont toujours pertinents, et que dire des nombreuses inspirations 

émanant de l’immense cortège de tous les saints, sans oublier les progrès dans 

la science biblique - l’exégèse - qui permet de situer, de contextualiser un écrit.  

Jésus ne nous laisse pas des énigmes mais des mystères dans le sens chrétien du 

terme c’est-à-dire des réalités à découvrir sans cesse et qui dépasseront toujours 

ce qu’on peut en dire avec nos pauvres mots. Mystères qui doivent, dès lors, 

nous émerveiller toujours plus car notre découverte s’enrichit avec le temps et 

l’apport continu de la Tradition. En premier lieu, il s’agit d’entendre cette Bonne 

Nouvelle – et donc d’être présent là où elle est proclamée – puis de s’en nourrir 

en la lisant régulièrement et, mieux encore, en la partageant avec d’autres. 

Enfin, grâce à l’Esprit Saint, qui habite et inspire le cœur des croyants, de 

découvrir la beauté et la richesse de la Révélation faite en Jésus Christ. Ce 

faisant, nous cheminerons dans la foi en plaisant au Seigneur.  


